
Lesmises en garde semulti-
plient au Grand-Duché à
cause des fortes chaleurs.
Mercredi, la pollution à
l'ozone a dépassé le seuil d'in-
formation de 180microgram-
mes/m3. Les risques d'incen-
die sont importants en forêt,
et la faune et la flore vivant
dans les eaux de surface
luxembourgeoises souffrent.
Lire en page 19

Coup de chaud à
tous les niveaux

'est officiel depuis mercredi :
nous sommes en été. Bon, avec

les fortes chaleurs et le soleil au zé-
nith depuis plusieurs jours déjà,
l'été était arrivé en avance cette an-
née. Cela doit faire plaisir à une ma-
jorité de résidents. L'institut TNS-Il-
res a rendu public, mercredi, le ré-
sultat du sondage, intitulé «Quelle
est la saison préférée au Luxem-
bourg?» Pour la majorité des répon-
dants (44 %), l'été, synonyme de
beau temps et de vacances, est indé-
niablement la saison la plus belle de
l'année. Outre l'été, trois résidents
sur dix se sentent, en comparaison,
plutôt séduits par le printemps, évo-
quant le renouveau et les premiers
jours de beau temps.
À l'opposé, les mois généralement
plus froids passionnent moins de
personnes au Luxembourg : seule-
ment 7 % des résidents signalent
que l'automne est leur saison préfé-
rée, l'hiver est «la» saison de 4 % des
répondants. À noter que 13 % des
personnes interrogées avouent ne
pas avoir de saison préférée.

C

Les résidents aiment l'été
LUXEMBOURG Selon une étude TNS-Ilres, l'été est la saison préférée des habitants
du Grand-Duché.
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L'été est la saison préférée de 44 % des résidents du Grand-Duché.

La parquet a requis, mercredi,
une lourde peine à l'encontre
du jeune homme poursuivi
notamment pour avoir violé
et séquestré sa femme dans
un squat de la capitale l'été
dernier : 18 ans de réclusion
sans aménagement de peine.
À part les coups et blessures,
le prévenu a contesté l'en-
semble des reproches.
Lire en page 20

18 ans requis
contre le mari

Greenpeace a organisé mardi
et mercredi des ateliers au-
tour de l'énergie solaire afin
d'y sensibiliser la jeunesse.
L'organisation veut montrer
par ce biais que l'énergie so-
laire a un grand potentiel au
Luxembourg.
Lire en page 15

Le solaire
a dubon
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EPPELDORF Le club des jeunes a lancé la mobilisation pour le Pride Month, un mois
consacré à la cause LGBT. Ils sont déjà parvenus à rassembler 13 clubs autour d'eux.
Lire en page 16
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EN LORRAINE
A31 BIS : L'APPEL ÀMACRON
Lire en page 17



Fête des fleurs
et du miel

KALBORN Dimanche, à partir de
10 h, au petit village ardennais
de Kalborn, les apiculteurs et les
paysans vont présenter leurs pro-
jets communs au cours de visites
guidées sur les sites de produc-
tion. Ils ouvriront par exemple
une ruche pour montrer l'organi-
sation d'une colonie d'abeilles.
Les organisateurs proposent éga-
lement une randonnée sur le
sentier des fleurs (départ à
10 h 30) ou des tours en tracteur
à travers les champs (à partir de
14 h). Un petit marché fermier
offrira des produits de la région.
Le rendez-vous aura lieu à la
ferme Eilenbecker (2, am Eck).

www.beo.lu
Tél. : 99 85 12.

Qui a eu l'idée de lancer le Pride
Month au Grand-Duché et com-
ment l'idée est-elle venue?
Fränz Friederes : Le but de notre
association est de soutenir une
communauté de jeunes. Et il n'est
justement pas si facile pour les
LGBT d'intégrer ces groupes. Or,
dans notre club, nous avons des
gays, dont moi-même. J'ai proposé
au comité que nous mon-
trions publiquement
notre soutien à la
communauté
LGBT. La pre-
mière chose à la-
quelle nous
avons pensé,
c'était de mettre
notre logo aux
couleurs de l'arc-
en-ciel. Il s'agit
d'un moyen très
populaire utilisé par
les entreprises et les or-
ganisations aux États-Unis.
Ensuite, nous avons rapidement
développé l'idée d'inviter d'autres
organisations de jeunes à nous re-
joindre pour accroître le poids de
notre message.
Outre le changement de votre
logo, avez-vous lancé d'autres

initiatives en relation avec le
Pride Month?
Il est important de comprendre la
profondeur du message qui se
trouve derrière la modification de
notre logo. Nous continuons pen-
dant tout le mois de juin à inviter
de nouvelles organisations à rejoin-
dre le mouvement. Pour l'instant,
nous n'avons pas prévu d'autres ac-
tivités, mais nous songeons à parti-
ciper à la GayMat.
Pourquoi cette action est-elle si
importante pour vous? Après
tout, au Luxembourg, les LGBT
semblent être bien acceptés...
Avoir le premier Premier ministre
gay est un accomplissement impor-
tant pour la communauté LGBT
dans le monde. Qui plus est, les
avancées juridiques qui permettent
le mariage entre personnes de
même sexe et interdisent les discri-
minations sont cruciales pour que
les LGBT soient acceptés sociale-

ment. Mais ces progrès ne
vont pas faire disparaî-
tre tous les problè-
mes par magie. Il y
a beaucoup de
jeunes qui ne
connaissent pas
vraiment leur
identité sexuelle
ni leur genre et
qui n'ont pas en-
core franchi le pas
du coming out. On
estime que 5 à 10 %

de la population n'est
pas hétérosexuelle. Ces jeu-

nes sont confrontés à un certain
langage qui, chez eux, suggère que
le fait d'être gay ou lesbienne est
une mauvaise chose. C'est le signe
d'une large diffusion de l'homo-
phobie, de la biphobie et de la
transphobie au sein de notre so-

ciété. J'ai moi-même dû faire face à
une crise d'identité à cause de cela.
Nous, les porteurs de l'initiative, ne
voulons pas simplement que les
LGBT soient tolérés, nous voulons
prendre position activement et pu-
bliquement pour eux. Ils doivent
savoir qu'ils seront accueillis ici
comme ils sont et qu'ils recevront
notre aide dès qu'ils feront face à
des discriminations. Le but de cette
action est aussi
de rappeler à la
population les
problèmes des
LGBT. Cette ini-
tiative place le
comité dans la
situation d'une
personne LGBT.
Il faut du cou-
rage pour quitter
sa neutralité et
faire face aux
hostilités.
Est-ce que les
autres clubs de
jeunes ont été
durs à convain-
cre? Avez-vous essuyé des refus?
Beaucoup sont difficiles à contac-
ter. Il y en a qui n'ont pas d'adresse
mail ni de personne de contact ré-
férencée. Nous avons essayé d'en-
voyer des messages par Facebook,
mais cela n'a pas marché, puisqu'ils
ont été considérés comme des
spams! Finalement, la majorité des
clubs que nous avons réussi à join-
dre ne nous ont pas répondu...
Quant à ceux qui nous ont rejoints,
il n'y avait pas besoin de les
convaincre. Ils ont tout de suite
compris la teneur du message et
supportent la cause de manière in-
croyable! Nombre d'entre eux sont
placés sous la tutelle de l'organisa-
tion luxembourgeoise des clubs des

jeunes. Bien sûr, nous avons égale-
ment reçu des réponses homopho-
bes. Mais elles ont juste renforcé
notre motivation.
D'après votre vécu, que pensent
les jeunes des LGBT? Est-il facile
de parler de ces sujets avec eux?
Sont-ils ouverts d'esprit?
En général, vous n'entendez pas
grand-chose sur ces sujets-là avec
eux. La plupart du temps, les mots

"gay" ou
"schwul" sont
utilisés de ma-
nière négative.
Dans notre club,
nous avons la
chance d'avoir
des membres
particulièrement
ouverts d'esprit.
La preuve : ils
ont élu leur pre-
mier président
gay il y a deux
ans. Nous conti-
nuerons donc à
lutter contre les
attitudes anti-

queer pour promouvoir une société
du vivre ensemble.
Ferez-vous partie du Pride
Month l'année prochaine?
Il est clair que tous les clubs et les
organisations de jeunes qui sont
avec nous ne vont pas cesser leur en-
gagement à la fin du mois. Nous fe-
rons donc bien sûr partie du Pride
Month l'année prochaine et nous
ferons tout pour que nous soyons le
plus nombreux possible. Nous
continuerons à militer pour une so-
ciété plus ouverte, dans laquelle les
jeunes pourront développer leur
sexualité et leur genre librement,
sans ressentir la peur d'être rejetés.
En étant à la tête d'un club de jeu-
nes, il est de mon devoir d'agir ainsi.

«Pour une société plus ouverte»

Entretien avec notre journaliste
Erwan Nonet

EPPELDORF Le club des jeunes a lancé la mobilisation de ses semblables en faveur
du Pride Month. Le mois de juin est, depuis 2000, dédié à la cause LGBT.

Fränz Friederes est le président du
club des jeunes d'Eppeldorf, un village
situé entre Diekirch et Echternach. Lui,
son comité et les membres de son club
sont parvenus à convaincre 13 clubs et
organisations à rejoindre le mouve-
ment du Pride Month, qui milite pour
que la communauté LGBT (lesbiennes,
gays, bisexuels et transgenres ) soit
reconnue en tant que telle par tous.
Pas mal pour une première!

P
h
o
to

:a
n
n
e
lo
m
m
e
l

Eppeldorf ne compte qu'un peu plus de 200 habitants, mais son club des jeunes (son président, Fränz Friederes, en polo bleu) sait se faire entendre!
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Hobscheid : M. Armand Re-
ding, 72 ans. L'enterrement
aura lieu dans l'intimité du
cercle familial. Une messe sera
célébrée jeudi à 15 h 30 en
l'église de Hobscheid.
Steinsel : Mme Marechen
Blaise-Fantin, 88 ans. L'enter-
rement aura lieu en toute inti-
mité. Une messe sera célébrée
jeudi à 14 h 45 en l'église de
Steinsel.
Diekirch : M. Carlo Dimmer,
51 ans. L'enterrement aura lieu
dans l'intimité du cercle fami-
lial. Une messe sera célébrée
jeudi à 16 h en l'église de Die-
kirch.
Fentange : Mme Delphine
Weydert-Lenertz, 81 ans. L'en-
terrement aura lieu dans l'inti-
mité du cercle familial. Une
messe sera célébrée jeudi à
16 h en l'église de Fentange.
Luxembourg : Mme Henriette
Neyen-Schmit, 89 ans. Les ob-
sèques ont eu lieu.
Bertrange : Mme Helgard
Ackermann-Falk, 77 ans. L'en-
terrement aura lieu en toute
intimité. Le service funèbre
sera célébré samedi à 15 h en
l'église de Bertrange.
Dudelange : Mme Marie Han-
sen-Bestgen, 94 ans.
Rumelange : Mme Marie-
France Kieffer, 55 ans. L'inhu-
mation des cendres aura lieu
en toute intimité. Une cérémo-
nie sera célébrée jeudi à
10 h 30 au crématoire de
Hamm.
Luxembourg : M. Nicolas
Gengler, 93 ans. L'enterre-
ment, suivi du service funèbre,
aura lieu jeudi à 10 h 30 au ci-
metière Notre-Dame de
Luxembourg.

Décès

14
LE CHIFFRE
Aux côtés de l'Eppelduerfer Ju-
gend, on retrouve les clubs de
jeunes de Gilsdorf, Beeler-Lee-
tem, Bettendorf, Betzdorf, Préi-
zerdaul, Fouhren, Ermsdorf
ainsi que le Daachverband vun
de Lëtzebuerger Jugendklibb,
les Letzebuerger Studenten zu
Berlin, les Jonk Lénk, Richtung
22, Haxogreen et les Jonk Bad.

««Nous avonségalement reçu
des réponses
homophobes.
Mais elles
ont juste
renforcé notre
motivation


